
 

 

 

 

Eléa 
 

Les instants se suivent. Ne se ressemblent pas 

On apprend pas à pas 

 

Une main pour Sève. L’autre pour Lucas 

Que me reste t-il pour toi ? 

 

Je n’y croyais plus. Je n’avais pas vu 

Qu’il me restait mes bras 

 

Maintenant je le sais. Tu as tout renversé 

Bienvenu chez toi 

 

Et là, caché dans ton regard 

Ton amour se voit 

Il fait trembler ma voix 

 

Pourquoi ai-je cru au hasard ? 

J’étais bien fait pour ça… 

Etre le père d’Eléa 

 

Noctambule et sereine. Débarque comme une reine 

Attendue comme un roi 

 

Tant d’année que j’en rêve. Il n’y eu jamais de trêve 

Si, peut-être, 1 fois 

 

Ce prénom qu’on te donne. 

Sais-tu comme il résonne quand il vient de ma voix ? 

 

Je me prends pour un mage. Magie de ton image 

Un abracadabra 

 

Et là, caché dans ton regard 

Ton amour se voit 

Il fait trembler ma voix 

 

Pourquoi ai-je cru au hasard ? 

J’étais bien fait pour ça… 

Etre le père d’Eléa 

 

 

Une chanson simpliste. Douce sans être triste 

Digne de toi 

 

Mes paroles s’intimident. 

La crainte de sembler vide 

Dans l’oreille d’Eléa 

 

Alors que ce soit dit 

Cette fois c’est en vie 

Que je parle de toi 

 

Cette fois c’est pour la vie 

Et non dans un écrit 

Que je t’ai près de moi 

 

Et là, caché dans ton regard 

Ton amour se voit 

Il fait trembler ma voix 

 

Pourquoi ai-je cru au hasard ? 

J’étais bien fait pour ça… 

Etre le père d’Eléa 
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